
La brioche de la rue Nicolas Parent 
 
Refrain 
La brioche de la rue Nicolas Parent 
Derrière la vitre au soleil couchant 
Je l’aurais bien dévorée à pleines dents 
Mais c’était plus l’heure, c’était plus l’temps. 
 
En passant, je me suis goulûment retournée 
Le passant d’en face m’a percutée 
Et on s’est retrouvé tout intimidés 
Devant la boulangerie soudainement illuminée. 
 
Refrain 
La brioche de la rue Nicolas Parent 
Derrière la vitre au soleil couchant 
Je l’aurais bien dévorée à pleines dents 
Mais c’était plus l’heure, c’était plus l’temps. 
 
Le passant d’en face, pour me faire pardonner, 
Je lui dis « Je vais vous offrir une brioche, faut oublier » 
Et lui de se lever et de courir acheter 
La brioche de la rue Nicolas Parent bien dorée. 
 
Refrain 
La brioche de la rue Nicolas Parent 
Derrière la vitre au soleil couchant 
Je l’aurais bien dévorée à pleine dents 
Mais c’était plus l’heure, c’était plus l’temps. 
 
Il était tellement pressé, j’ai cru qu’il allait s’enfuir 
Sans même partager la brioche, sans mot dire. 
Et le voilà qui revint son présent à la main, 
Me glissant dans un baiser : « Ne jamais remettre à demain… » 
 
Refrain final 
La brioche de la rue Nicolas Parent, 
Je l’ai dévorée, croyez-moi, à pleines dents 
Oubliés les « C’était plus l’heure, c’était plus l’temps ». 
 
La brioche de la rue Nicolas Parent, 
Je l’ai dévorée, croyez-moi, à pleines dents 
Oubliés les « C’était plus l’heure, c’était plus l’temps ». 
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